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À L’EXEMPLE DU RESSUSCITÉ… 
 

Nous sommes encore dans la lumière des célébrations pascales… Pour ma part, cette année, une parole de Jésus m’a 
touché dès le soir du Jeudi Saint : /ΩŜǎǘ ǳƴ ŜȄŜƳǇƭŜ ǉǳŜ ƧŜ Ǿƻǳǎ ŀƛ ŘƻƴƴŞ ŀŦƛƴ ǉǳŜ Ǿƻǳǎ ŦŀǎǎƛŜȊΣ Ǿƻǳǎ ŀǳǎǎƛΣ ŎƻƳƳŜ ƧΩŀƛ Ŧŀƛǘ 
pour vous (Jn 13, 15). Jésus considère que le geste de service qu’il a posé en lavant les pieds de ses disciples vient révéler 
le sens profond de son être et de sa mission : il est avant tout un serviteur; serviteur de Dieu, serviteur de son projet de 
salut envers toute l’humanité!… 
 
L’évangéliste saint Jean a choisi de présenter ce geste au lieu de nous relater l’institution de l’Eucharistie, comme le font 
les autres évangélistes. Par ce choix, il semble vouloir nous dire : « Célébrer l’eucharistie, c’est vous engager à servir 
comme lui… »  
 
Vous me permettrez d’aller aux ultimes conséquences de ce choix posé par le disciple bien-aimé, en partageant avec vous 
certaines questions qui me sont montées au cœur alors que je méditais et priais cet évangile… 
 
Le jour où nous rencontrerons Jésus, il me semble que celui-ci ne nous demandera pas :  

« As-tu bien lavé les linges ou les vases sacrés qui servent à l’autel? » même si c’est nécessaire de bien le faire; 
mais qu’il pourra demander à chacun et chacune de nous : « As-tu lavé les pieds ou les mains de tes sœurs et de 
tes frères, as-tu été à leur service? » 

Il me semble que Jésus ne nous demandera pas : 
« As-tu mangé avec foi le pain eucharistique? », même si cette nourriture est vitale pour nous; mais qu’il pourra 
nous demander : « Sans même me reconnaître, as-tu partagé ton pain avec les affamés, leur as-tu donné à 
manger? » 

Il me semble encore que Jésus ne nous demandera pas : 
« Est-ce que tu t’es agenouillé pour m’adorer dans l’Eucharistie? », même si cette attitude d’adoration est 
essentielle aux croyants que nous sommes; mais qu’il pourra nous demander : « Est-ce que tu t’es agenouillé 
devant tes frères et tes sœurs pour les servir et soulager leurs souffrances? » 

 
Ces questions sont pour le moins dérangeantes, je l’avoue, mais elles ne sont aucunement une façon de déprécier 
l’Eucharistie, et encore moins de la mépriser… Elles ne doivent surtout pas éteindre notre joie d’avoir reçu le don immense 
de ce sacrement! Ces questions veulent plutôt nous conduire au cœur du mystère eucharistique afin de nous en révéler la 
force transformante pour notre vie, pour celle de nos frères et sœurs dans la foi, et pour celle de toute l’humanité! 
 
Le sacrement de l’Eucharistie n’a pas sa fin en lui-même; en nous unissant au Christ mort et ressuscité pour nous, il nous 
conduit vers nos sœurs et vers nos frères, afin de partager avec eux son amitié et sa paix… Puissions-nous ne jamais 
l’oublier! 
 
 

 
† Yvon Joseph Moreau 

Évêque de Sainte-Anne-de-la-Pocatière 
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NOMINATIONS DIOCÉSAINES ET MANDATS 
 

Mgr Yvon Joseph Moreau, évêque du diocèse de Sainte-

Anne-de-la-Pocatière, vient de procéder aux nominations 

suivantes : 

 

Å PRÉSIDENT(E)S ET VICE-PRÉSIDENT(E)S D'ASSEMBLÉE 

 DE FABRIQUE : 

 

BERNARD, M. Claude, 

vice-président de l’Assemblée de Fabrique de la Paroisse 

Sainte-Euphémie 

 

BOSSÉ, M. André, 

vice-président de l’Assemblée de Fabrique de la Paroisse 

Notre-Dame-de-l’Assomption 

 

CHARROIS, M. Réjean, 

président de l’Assemblée de Fabrique de la Paroisse 

Saint-Roch-des-Aulnaies 

 

COUILLARD, Mme Brigitte, 

vice-présidente de l’Assemblée de Fabrique de la Paroisse 

Saint-Pierre-du-Sud 

 

DESCHÊNES, Mme Pierrette, 

vice-présidente de l’Assemblée de Fabrique de la Paroisse 

Sainte-Perpétue 

 

DES ROSIERS, M. Gilles, 

vice-président de l’Assemblée de Fabrique de la Paroisse 

Saint-Gabriel-Lallemant 

 

LACHANCE, Mme Vicky, 

vice-présidente de l’Assemblée de Fabrique de la Paroisse Saint-Eugène 

 

LAVOIE, M. Richard, 

vice-président de l’Assemblée de Fabrique de la Paroisse Notre-Dame-du-Mont-Carmel 

 

LÉVESQUE, M. Alain, 

président de l’Assemblée de Fabrique de la Paroisse Saint-Gabriel-Lallemant  

 

 

 
 

MAI : 
 

 1 Confirmation à Saint-Eugène 

 2 Rencontre avec des jeunes confirmands de 
Kamouraska-Ouest 

  Rencontre avec des Bénévoles de Montmagny à 
  l’église Saint-Mathieu 

 3 Eucharistie et confirmation à Saint-Jean-Port-Joli 
  Appel des confirmands adultes à l’évêché 

 5 Réunion de la Commission épiscopale pour la 
Liturgie et les Sacrements, à Montréal 

 7 Rencontre des équipes pastorales à l’évêché 
  Confirmation à Notre-Dame-de-Liesse, Rivière-

Ouelle 

 10 Eucharistie et confirmation à Saint-Joseph, 
Rivière-Bleue 

 16 Eucharistie et confirmation à Saint-Aubert 

 17 Eucharistie et confirmation à Sainte-Louise 

 19 Rencontre avec les prêtres en retraite au Cénacle 
de Cacouna 

 20 Rencontre des représentantes et représentants 
des Unités pastorales, à l’évêché 

 21 Rencontre des évêques de l’Inter-Québec, à 
Québec 

 22 Rencontre avec un groupe de prêtres à l’évêché 
  Rencontre des Fraternités sacerdotales Jésus 

Caritas, au Collège de Sainte-Anne 

 23 Eucharistie et confirmation à Notre-Dame-du-
Portage 

 24 Eucharistie et confirmation à Saint-Denis-de-la-
Bouteillerie 

  Eucharistie et confirmation d’un groupe d’adultes 
à la cathédrale 

 28 Réunion du Conseil presbytéral à l’évêché 

 30 Congrès des Filles d’Isabelle au Transcontinental 
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MARCEAU, M. Roger, 

vice-président de l’Assemblée de Fabrique de la Paroisse Sainte-Apolline 

 

MARCHAND, M. Pierre, 

président de l’Assemblée de Fabrique de la Paroisse Saint-Pierre-du-Sud 

 

THÉRIAULT, Mme Marguerite, 

vice-présidente de l’Assemblée de Fabrique de la Paroisse Notre-Dame de Bonsecours 

 

Å CONSEIL POUR LES AFFAIRES ÉCONOMIQUES : 

 

LAFRANCE, M. Paul-Émile, 

membre du Conseil pour les Affaires économiques  

 

UN JUBILÉ EXTRAORDINAIRE CONSACRÉ À LA MISÉRICORDE 
 

Le pape François n’en 

finit plus de nous 

surprendre… Voilà qu’il 

a profité de la 

célébration du deuxième 

anniversaire de son 

pontificat, le 13 mars 

dernier, pour annoncer la 

tenue d’une Année 

Sainte extraordinaire dédiée à la miséricorde. Ce 

« Jubilé de la Miséricorde » débutera par l’ouverture 

de la Porte sainte de la basilique Saint-Pierre de 

Rome lors de la solennité de l’Immaculée 

conception (8 décembre 2015) et prendra fin le 

20 novembre 2016 avec la fête du Christ Roi de 

l’Univers.  

 

Cette Année Sainte coïncidera aussi avec le 

50e anniversaire de la clôture du Concile Vatican II 

en 1965. Ce Jubilé acquiert donc une signification 

particulière qui pousse l’Église à continuer l’œuvre 

entamée par Vatican II. Le pape a confié 

l’organisation et l’animation de ce Jubilé de la 

Miséricorde au Conseil pontifical pour la Promotion 

de la nouvelle évangélisation. 

 

L’annonce officielle et solennelle de l’Année Sainte 

a été faite par la lecture et la publication, près de la 

Porte sainte, de la Bulle d’indiction, le dimanche de 

la Miséricorde divine; fête instituée par saint Jean-

Paul II et qui est célébrée 

le 2e dimanche de Pâques 

(12 avril 2015). Pendant le 

Jubilé, les lectures pour les 

dimanches du temps 

ordinaire seront tirées de 

l’évangile selon saint Luc, 

que l’on surnomme 

« l’évangéliste de la 

miséricorde. » On retrouve 

de beaux exemples de cet 

amour miséricordieux de 

Dieu au chapitre 15 de 

l’évangile de Luc, 

notamment les paraboles 

de la brebis perdue et du fils prodigue. 

 

Une Année Sainte extraordinaire 

 

C’est avec le pape Boniface VIII, en l’année 1300, 

que l’Église catholique entame la tradition de 

l’Année Sainte. Au début, le pape Boniface avait 

prévu un jubilé à chaque siècle. Mais à partir de 

1475, afin de permettre à chaque génération de vivre 

au moins une Année Sainte, le jubilé ordinaire fut 

Le retour du fils prodigue, 

l'une des paraboles 

évoquant la miséricorde 

de Dieu que nous raconte 

saint Luc. 
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établi au rythme de 25 ans. Un jubilé extraordinaire, 

comme celui que nous vivrons à compter du 

8 décembre prochain, est convoqué à l’occasion 

d’un évènement remarquable. 

 

Depuis l’institution des Années Saintes, on en 

compte 26 ordinaires; la dernière ayant été célébrée 

en 2000. D’autre part, la tradition des jubilés 

extraordinaires remonte au XVIe siècle. Au cours du 

siècle dernier, on a célébré en Église deux jubilés 

extraordinaires : en 1933, convoqué par le pape 

Pie XI pour souligner le 19e centenaire de la 

Rédemption et en 1983, convoqué par saint Jean-

Paul II, à l’occasion du 1950e anniversaire de la 

Rédemption. 

 

Célébrer la Miséricorde de Dieu 

 

En annonçant le Jubilé de la Miséricorde, le pape 

François veut attirer notre attention sur « le Dieu 

miséricordieux qui invite tous à revenir chez lui. » 

La miséricorde est d’ailleurs un thème très cher au 

Saint-Père. Déjà, quand il avait été ordonné évêque, 

il avait pris pour devise « miserando atque 

eligendo » que l’on pourrait traduire : « avec des 

sentiments de miséricorde ».  

 

Déjà, au moment de son premier Angelus à Saint-

Pierre de Rome, le 17 mars 2013, le pape François 

avait abordé le thème de la miséricorde. 

Commentant alors l’épisode de la femme adultère 

(Jn 8, 1-11), le pape François disait : « frères et 

sœurs, le visage de Dieu est celui d’un père 

miséricordieux, qui a toujours de la patience. […] 

Telle est sa miséricorde. Il a toujours de la patience 

avec nous, il nous comprend, nous attend, il ne se 

fatigue pas de nous pardonner si nous savons revenir 

à lui avec le cœur contrit. » Puis, faisant référence à 

un livre du Cardinal Walter Kasper sur la 

miséricorde, le pape ajoutait : « …ressentir la 

miséricorde, ce mot change tout. C’est ce que nous 

pouvons ressentir de mieux : cela change le monde. 

Un peu de miséricorde rend le monde moins froid et 

plus juste. Nous avons besoin de bien comprendre 

cette miséricorde de Dieu, ce Père miséricordieux 

qui a une telle patience... » 

 

Par ailleurs, à l’occasion de la célébration 

pénitentielle qu’il présidait à Saint-Pierre de Rome 

le 18 mars 2014, le pape François enjoignait les 

fidèles à devenir missionnaires, à proposer aux 

autres l’expérience de la réconciliation avec Dieu. 

« Si tu vas vers le Père avec tes péchés, disait-il, au 

lieu de te réprimander, il t’accueillera, te pardonnera, 

et te fera fête. Cela, vous devez le dire aux gens! » 

Et le pape ajoutait de façon spontanée : « recevons la 

Miséricorde et faisons miséricorde. » (Homélie, 

28 mars 2014). Récemment encore, dans son 

message pour le carême 2015, le Souverain Pontife 

écrivait : « Combien je désire que les lieux où 

l’Église se manifeste, ainsi que nos paroisses et, 

spécialement nos communautés, deviennent des îles 

de miséricorde au milieu de la mer de 

l’indifférence! »  

 

Notons finalement que dans le texte de l’édition 

italienne de l’Exhortation apostolique Evangelii 

gaudium (La joie de l’évangile), le mot miséricorde 

revient à 31 reprises… C’est dire toute l’importance 

que le pape François accorde à ce thème.  

 

LA MESSE CHRISMALE : FÊTE POUR NOTRE ÉGLISE DIOCÉSAINE 
 

Célébrée le mardi 31 mars dernier, la messe 

chrismale est « la fête de notre Église diocésaine ». 

C’est du moins ce qu’affirmait notre évêque, Mgr 

Yvon Joseph Moreau dans l’homélie qu’il 

prononçait ce soir-là devant une cathédrale remplie à 

capacité. À vrai dire, il y avait longtemps qu’on 

n’avait vu une telle participation à la messe 

chrismale.  
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« Ce jour est vraiment la 

fête de notre Église 

diocésaine dans notre 

désir d’avancer à la suite 

du Christ Jésus », disait 

encore Mgr Moreau. 

Baptisés que nous 

sommes, nous avons à 

devenir des chrétiens et 

des chrétiennes, « vrais 

disciples du Christ, et 

nous ne le deviendrons pas 

tout seuls, mais ensemble, en Église », disait encore 

Mgr Moreau à cette foule qui l’écoutait avec 

beaucoup d’attention. Comme l’a fait le Pape 

François dans son exhortation apostolique La joie 

de l’évangile, notre évêque nous invitait tous à 

devenir des « disciples missionnaires » capables de 

donner à notre Église un visage d’Évangile… 

 

Faisant siennes les paroles du pape François, 

l’évêque de Sainte-Anne profitait de cette « fête 

diocésaine » pour demander aux fidèles de nos 

communautés « un témoignage de communion 

fraternelle qui devienne attrayant et lumineux. » 

« Que tous puissent admirer comment vous prenez 

soin les uns des autres; comment vous vous 

encouragez mutuellement et comment vous vous 

accompagnez », écrivait pour sa part le Saint-Père au 

numéro 99 de son exhortation apostolique. Et la 

messe chrismale nous fait voir « que ce programme 

est réalisable si nous savons recevoir la force de 

l’Esprit du Christ par les sacrements confiés à son 

Église… », concluait Mgr Moreau. 

 

Ces dernières paroles lui servirent à introduire le rite 

de bénédiction des huiles saintes et du saint chrême 

qui seront utilisés dans nos communautés 

chrétiennes tout au long de notre année pastorale. 

Au cours de la célébration, les ministres ordonnés – 

prêtres, diacres et évêques ont été invités à 

renouveler leurs engagements respectifs. Une 

quarantaine de prêtres, quelques diacres et l’évêque 

émérite de notre diocèse, Mgr Clément Fecteau ont 

tous réaffirmé leur désir de poursuivre leur mission 

au service de leurs frères et sœurs et de l’annonce de 

la Parole.  

 

Comme toujours, la responsable du Service de la 

liturgie pour le diocèse, madame Carmelle Laplante 

a déployé tous ses talents et tout son cœur pour bien 

préparer cette célébration. Elle a fait appel à de 

nombreux fidèles provenant des quatre coins de 

notre diocèse pour assurer le bon déroulement de la 

célébration.  

 

En outre, 

plusieurs 

communautés 

éloignées du 

centre du 

diocèse 

avaient nolisé 

des autobus 

pour faciliter 

la participation des fidèles. D’autre part, chacune des 

communautés avait désigné son ou sa représentant-e 

pour venir recevoir le coffret des saintes huiles que 

Mgr Moreau venait à peine de bénir.  

 

Tous et toutes ont vraiment contribué à donner à 

cette célébration diocésaine un véritable air de 

fête! 

La messe chrismale, une 

fête pour l'Église 

diocésaine affirme Mgr 

Moreau 

En présence d'une jeune confirmée de 
Saint-Pamphile, Gabrielle Duval, Mgr 

Moreau a procédé à la bénédiction du 

saint chrême 
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« LE CARDINAL TURCOTTE NôAVAIT RIEN D ôUN PRINCE 

MAIS TOUT DôUN FRÈRE. » 
          Mgr Yvon Joseph Moreau 
 
Ayant appris le décès du cardinal Jean-Claude 
Turcotte quelques heures avant son départ pour la 
Suisse, Mgr Yvon Joseph Moreau nous partageait sa 
tristesse, disant de l’archevêque émérite de Montréal 
qu’il était très fraternel. « Quand j’ai été nommé 
évêque, le cardinal m’a accueilli sans 
condescendance, disait Mgr Moreau, ajoutant : « Il 
n’avait rien d’un prince, mais tout d’un frère. »  
 
Aux médias qui ont sollicité ses impressions, Mgr 
Moreau aimait rappeler la grande simplicité et la 
cordialité du cardinal Turcotte. « Il était très présent 
à son peuple et il aimait profondément l’Église de 
Montréal et du Québec tout entier. » Mgr Moreau se 
rappelle aussi avec joie les petits déjeuners qu’il a eu 
l’occasion de prendre en compagnie du cardinal 
Turcotte lors des rencontres annuelles de 
l’Assemblée des évêques catholiques du Québec. 
« C’était un homme ouvert dans sa pensée et dans sa 
parole » nous disait Mgr Moreau, précisant que le 
cardinal parlait toujours avec franchise. Le cardinal 
savait aussi dire son appréciation, précise encore 

Mgr Moreau. 
Ainsi, il ne 
manquait pas 
une occasion 
de dire à notre 
évêque com-
bien il avait 
aimé tel ou tel 
billet que nous 
avions publié 
dans 
INTERCOM-
MUNICATION tout comme il avait apprécié le livre 
« Offrir Dieu » que Mgr Moreau a publié il y a 
quelques années déjà.  
 
Mgr Moreau nous disait aussi sa peine de ne pouvoir 
prendre part aux funérailles du cardinal Turcotte 
puisqu’il est retenu en Suisse pour une séance de 
travail de révision des textes du prochain missel 
romain de langue française. 

 
Télégramme du pape François 

 

Annoncé au matin du 8 avril dernier, le décès du 
cardinal Jean-Claude Turcotte a suscité une quantité 
phénoménale de réactions dont celle du Souverain 
Pontife, le Pape François. Dans un télégramme qu’il 
a fait parvenir à Mgr Christian Lépine, archevêque 
de Montréal, le Saint-Père disait avoir appris « avec 
émotion » le décès du cardinal Turcotte. « Je vous 
adresse mes vives condoléances ainsi qu’à sa famille 
et à ses anciens diocésains » ajoute le Saint-Père. Le 
pape François a aussi décrit Mgr Turcotte comme un 
« pasteur zélé et attentif aux défis de l’Église 
contemporaine. » « Je supplie le Seigneur 
d’accueillir dans la lumière de la vie éternelle ce 
Pasteur fidèle qui a servi l’Église avec dévouement 
non seulement dans son diocèse mais aussi au 
niveau national comme Président de la Conférence 
Épiscopale du Canada, tout en étant un membre 
écouté de divers Dicastères Romains. »

De son côté, le nouveau président de l’Assemblée 
des évêques catholiques du Québec, Mgr Paul Lortie 
disait du cardinal Turcotte qu’il avait été « un 
pasteur affable, simple et intègre. Il savait exprimer 
sa pensée de façon accessible et compréhensible, 
avec un sens de la répartie et des images qui 
touchaient l’imagination et le cœur. » Dans la lettre 
qu’il a fait parvenir à l’archevêque de Montréal, Mgr 
Lortie soulignait aussi que c’est Jésus Christ qui 
tenait la première place dans la vie du cardinal 
Turcotte. « Par la force de son témoignage, par 
l’intensité de sa vie de prière et par tout son 
ministère de prêtre puis d’évêque, le cardinal 
Turcotte a été un disciple, un apôtre et un pasteur 
fidèle et dévoué » écrivait encore Mgr Lortie.

Le cardinal Jean-Claude Turcotte, 

décédé aux premières heures du jour, le 

8 avril dernier. 
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Une vie bien remplie 

 

Né à Montréal le 26 juin 1936, le cardinal Turcotte a 

été ordonné prêtre le 24 mai 1959. En 1964, de 

retour à l'archidiocèse après une année d'études en 

pastorale sociale aux Facultés catholiques de Lille en 

France, il a occupé le poste d'aumônier diocésain de 

la Jeunesse indépendante catholique féminine, ainsi 

que du Mouvement des travailleurs chrétiens. De 

1967 à 1974, il a été chargé de diverses fonctions à 

l'Office du Clergé. En 1974, il est devenu directeur 

de l'Office de Pastorale paroissiale, et en 1977, 

procureur du diocèse. Le 25 septembre 1981, Mgr 

Paul Grégoire l'a nommé Vicaire général de 

l'archidiocèse et Coordonnateur général de la 

pastorale. 

 

Le 15 avril 1982, le pape Jean-Paul II l'a nommé 

Évêque de Suas et Évêque auxiliaire à Montréal. 

Ordonné évêque par Mgr Paul Grégoire le 29 juin 

1982, il a servi à titre de délégué des évêques du 

Québec auprès du gouvernement provincial lors de 

la visite du pape Jean-Paul II au Canada en 1984. Il a 

assuré également la coordination de la visite papale 

dans l'archidiocèse de Montréal. Le 17 mars 1990, le 

pape Jean-Paul II l'a nommé Archevêque du diocèse 

de Montréal et plus tard, le 30 octobre 1994, a 

annoncé sa nomination au titre de Cardinal de la 

Sainte Église Romaine. Au cours de ses 30 années 

d'épiscopat, le cardinal Turcotte a été pendant plus 

de 20 ans membre de droit du Conseil permanent de 

la Conférence des évêques catholiques du Canada 

(CECC). En plus d'avoir été Président de la 

Conférence épiscopale de 1997 à 1999, il a 

également siégé à l'ancienne Commission pour les 

affaires sociales et au Comité permanent pour les 

relations avec le gouvernement et la politique 

publique, de même qu'au C.A. de la Fondation 

canadienne de la vidéo religieuse comme 

représentant de 

la CECC. À 

titre de membre 

du Collège des 

cardinaux, il a 

siégé au 

Conseil 

pontifical des 

communications 

sociales, à la 

Congrégation 

pour la cause des Saints, à la Congrégation pour 

l'Évangélisation des peuples, à la Préfecture pour les 

affaires économiques du Saint-Siège, et au Comité 

spécial pour l'Amérique du Synode des évêques. Il a 

également participé aux conclaves de 2005 et de 

2013. 

 

Présidée par Mgr Christian Lépine, archevêque de 

Montréal, les funérailles du cardinal Turcotte ont été 

célébrées à la cathédrale Marie-Reine-du-Monde le 

vendredi 17 avril, à 14 heures. Auparavant, sa 

dépouille avait été exposée en chapelle ardente à la 

Cathédrale le jeudi 16 avril, toute la journée, de 

façon à permettre au public de lui rendre un dernier 

hommage.  

 

RESSOURCEMENT POUR LES JEUNES DU PARCOURS LIBRE ET RESPONSABLE 
 

Le 9 mars 

dernier, de 

9h30 à 15h30, 

avait lieu un 

ressourcement 

pour les 26 

jeunes du parcours Libre et Responsable des 

paroisses de Sainte-Anne-de-la-Pocatière et de 

Saint-Onésime. Nous avons rassemblé les jeunes au 

Collège et le dôme s’est avéré le local idéal pour 

cette expérience. Ayant à l’esprit le principe de 

« l’évangélisation des jeunes par les jeunes », 

Issu d'un milieu modeste, le cardinal 

Turcotte a toujours su se rendre 

présent aux petits et aux humbles. 
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l’équipe d’animation du parcours a fait appel au 

groupe de Cap Jeunesse qui assure l’animation des 

groupes de jeunes pendant toute l’année au 

sanctuaire du Cap-de-la-Madeleine. Deux des leurs, 

Jonathan 23 ans et Myriam 24 ans, ont accepté de 

préparer et d’animer cette journée, selon les besoins 

que nous leur avons exprimés.  

 

La journée a été un franc succès et nous a confirmé 

l’importance d’offrir aux ados l’occasion de vivre 

une expérience dans « l’intensité », en sortant du 

cadre plus formel du parcours catéchétique. Le clou 

de la journée fut sans nul doute le témoignage 

profond, simple et bouleversant de nos deux jeunes 

animateurs qui ont su 

rejoindre les jeunes et 

devenir pour eux de 

véritables témoins de la 

foi en Jésus. Nous 

renouvellerons l’expé-

rience en ajoutant un 

ressourcement à l’au-

tomne, convaincus de la nécessité d’ancrer 

davantage la catéchèse dans une expérience 

fraternelle et spirituelle.  

 

Audrey Boucher 

agente de pastorale  

 
  

 

 

CINÉ-PASTO SPÉCIAL PÂQUES 
 

Le vendredi 3 avril dernier était une journée bien 

spéciale à La Pocatière. Évidemment, nous étions le 

Vendredi saint, jour de la mort de notre Seigneur 

Jésus. Nous avons eu l’idée d’inviter les jeunes de 6 

à 12 ans à une Ciné-Pasto spécial Pâques. Étant 

donné le congé d’école et de garderie, nous 

trouvions que le moment était très bien choisi pour 

vivre une activité spéciale autour de la mort et 

résurrection de Jésus. 

 

L’Esprit nous a bien inspirés parce que 46 jeunes se 

sont inscrits. Tous étaient unanimes pour dire qu’ils 

avaient aimé leur avant-midi et qu’ils avaient eu du 

plaisir. En fait, ils disaient « c’était le fun ». 

 

Nous avons commencé notre journée par un petit jeu 

où les participants ont pris contact entre eux. 

Ensuite, nous avons pris le temps d’apprendre le 

chant « Marche avec moi » ainsi que les gestes qui 

l’accompagnent. Ce chant a été repris à quelques 

reprises au court de l’avant-midi. S’en est suivi le 

premier film qui parlait de la résurrection de Jésus à 

travers les premiers chrétiens dans la série « Les 

veilleurs de l’histoire ». Pour bien intégrer les 

moments importants de la vie de Jésus dont il était 

question dans le film, nous avons séparé les jeunes 

par groupe d’âge, c’est-à-dire un groupe de 5-6 ans, 

quatre groupes de 7-8 ans et trois groupes de 9 à 12 

ans. Dans ces équipes, une réflexion était partagée 

après avoir vécu un jeu ou des jeux dynamiques qui 

les ont fait bouger.  

 

Le temps de pause a aussi été un moment très 

agréable et significatif, à cause du côté fraternel très 

important dans ce genre de rencontre. Par la suite, 

nous avons écouté un autre film « Saint-François-

Xavier et la perle noire ». Ce témoin, ayant vécu 

dans les années 1500, nous faisait réaliser que si 

nous croyions en Jésus aujourd’hui, c’est qu’il y a eu 

différents témoins dans le monde depuis Jésus-

Christ qui l’a fait connaitre.  
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Pour terminer notre rencontre, nous avons pris un 

temps de réflexion et de prière autour de la croix. 

Cette croix qui nous donne la vie, nous l’avons 

rendue plus vivante en la faisant fleurir. 

 

Ce qui a fait, entre autres, le succès de cette activité, 

ce sont les personnes qui nous ont aidées à animer 

cette demi-journée. Chaque équipe était animée par 

un adolescent et un adulte. Deux religieuses, S. 

Carole et S. Claudette, ont donné un beau coup de 

main pour la collation et le moment de prière. 

Quand nous avons eu l’idée de ce projet, nous ne 

savions pas trop à quoi nous attendre ni dans quoi 

nous nous embarquions. Nous savons maintenant 

que nous voulons récidiver l’an prochain. Les 

adultes, les adolescents ainsi que les jeunes entre 

eux ont été des témoins les uns pour les autres et ce 

fut une très belle expérience d’Église pour tous, 

jeunes et moins jeunes! 

 

Annie et Audrey  

 

L’ÉVÊQUE DE MONT-LAURIER ÉLU 

PRÉSIDENT DE L’AÉCQ  
 

Monseigneur Paul Lortie, évêque du diocèse de Mont-

Laurier, a été élu président de 

l’Assemblée des Évêques catholiques 

du Québec (AÉCQ) le mercredi 

4 mars dernier. Il succède à Mgr 

Pierre-André Fournier, décédé 

subitement le 10 janvier. Mgr Lortie 

est entré en fonction le vendredi 

6 mars à l’issue de la plénière d’hiver 

de l’AÉCQ. Son mandat sera d'une 

durée de 2 ans et demi puisqu’il 

comble le mandat de son 

prédécesseur.  

 

L'Assemblée des évêques catholiques du Québec est le 

regroupement de tous les évêques qui exercent une charge 

pastorale dans un diocèse situé sur le territoire du Québec. 

Elle est constituée des évêques de vingt-deux diocèses catholiques de rite 

latin, de deux diocèses de rite oriental qui ont leur siège à Montréal, ainsi 

que de l'évêque de l'Ordinariat militaire qui regroupe les bases militaires de 

tout le Canada.  

 

L’AÉCQ se réunit deux fois par année en assemblée plénière, ce qui 

permet de concrétiser la mission de l’organisation : être un lieu d’échange 

et de concertation où ses membres s’apportent une aide mutuelle dans 

l’accomplissement de leur ministère au service du peuple de Dieu et dans 

leur engagement dans la société.  

 

En plus de Mgr Lortie élu président de l’Assemblée, Mgr Luc Cyr, 

archevêque de Sherbrooke a été élu membre de l’Exécutif. Les autres 

 

 
 

JUIN : 
 

 2 Rencontre avec les représentantes et 
représentants des médias locaux 

 7 Eucharistie et confirmation à Sainte-Perpétue 

 8 Conseil pour les affaires économiques 
   Conseil diocésain de pastorale 

 11 Assemblée des prêtres au Collège 

 12 Journée à l’abbaye Val Notre-Dame 

 13 Rencontre avec les Chevaliers de Colomb au 
golf de Saint-Jean-Port-Joli 

 14-19 Retraite donnée à des membres de la 
communauté des Pères Maristes, à Québec 

 25 Journée avec le personnel des services 
diocésains et de l’évêché 

 28 Eucharistie avec les Chevaliers de Colomb au 
sanctuaire de Fatima 

 

Mgr Paul Lortie, 

nouveau président de 

l'AÉCQ 

De gauche à droite : Mgr Luc Cyr 

(Sherbrooke), Mgr André Rivest 

(Chicoutimi) et Mgr Yvon Joseph 

Moreau (Sainte-Anne-de-la-Pocatière). 

(Photo : AÉCQ) 
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membres de l’exécutif sont : Mgr André Rivest (Chicoutimi), vice-président; Mgr Gilles Lussier (Joliette); Mgr 

Christian Lépine (Montréal); Mgr Dorylas Moreau (Rouyn-Noranda) et M. le cardinal Gérald Cyprien Lacroix 

(Québec). L’AÉCQ rassemble présentement 27 membres. 

 

Vers la visite « ad limina » 

 

Par ailleurs, les évêques du Québec ont consacré une grande partie de la journée du mercredi 5 mars à la 

planification de la visite « ad limina » qui devrait avoir lieu en 2016.  

 

La visite « ad limina » est ce voyage que les évêques du monde entier effectuent périodiquement à Rome afin de 

rencontrer le pape ainsi que les responsables des différents dicastères (l’équivalent des ministères dans un 

gouvernement). Il semble que les évêques du Canada seront invités à Rome en 2016 et feront le voyage en quatre 

groupes différents, ce qui correspond aux quatre assemblées épiscopales du pays. Les évêques du Québec, au 

nombre de 27 actuellement, forment l’une de ces quatre assemblées. Leur plus récente visite « ad limina » 

remonte à l’année 2006. 

 

BÉATIFICATION DE MARIE-ÉLISABETH TURGEON 
 

Originaire de Beaumont, dans le diocèse de Québec, 

c’est finalement dans le diocèse de Rimouski que 

Marie-Élisabeth Turgeon aura laissé sa marque la 

plus profonde. À un point tel que le 26 avril 

prochain, cette religieuse fondatrice des « Sœurs des 

petites écoles » (devenues Sœurs de Notre-Dame du 

Saint-Rosaire), sera finalement déclarée 

« bienheureuse ». La cérémonie de béatification sera 

présidée par le cardinal Angelo Amato, S.D.B., 

préfet de la Congrégation romaine pour la cause des 

saints.  

 

Née le 7 février 1840 au sein d’une famille qui 

comptait neuf enfants, Marie-Élisabeth Turgeon 

fréquente le couvent des Ursulines et l’École 

normale Laval de Québec de 1860 à 1862. Malgré 

une santé fragile, elle enseigne successivement à 

Saint-Romuald, Saint-Roch de Québec puis à 

Sainte-Anne-de-Beaupré, dans une petite école 

éloignée de tout et où la jeune femme découvrira une 

pauvreté sans précédent. C’est au cours de cette 

année d’enseignement à Sainte-Anne-de-Beaupré 

que le premier évêque de Rimouski, Mgr Jean 

Langevin sollicite l’aide de Marie-Élisabeth Turgeon 

pour assurer l’enseignement dans son diocèse. Il faut 

dire que Mgr Langevin connaissait bien la jeune 

femme puisqu’il lui avait enseigné à l’École 

Normale Laval.  

 

Marie-Élisabeth Turgeon arrive donc à Rimouski le 

3 avril 1875 et, le 12 septembre 1879, elle fait 

profession de vœux religieux en compagnie de 12 de 

ses compagnes. Dès lors, elle est nommée supérieure 

de la Congrégation des 

Sœurs des Petites-Écoles 

qui devient, en 1891, la 

Congrégation des Sœurs de 

Notre-Dame du Saint-

Rosaire. Dès l’année 

suivante, une première 

mission est ouverte à Saint-

Gabriel-de-Rimouski. Vien-

dront ensuite, à l’automne 

1880, les missions de Port-

Daniel et de Saint-Godefroid, sur les bords de la 

Baie-des-Chaleurs. Malgré un état de santé précaire 

et les grandes distances à parcourir, Mère Marie-

Élisabeth tient à présider elle-même à l’installation 

des sœurs désignées pour ces deux localités 

gaspésiennes. Mais déjà affaiblie par un début de 

tuberculose, elle ne devait pas se relever de cet excès 

de fatigue.  
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Dès le mois de mars 1881, la santé de la fondatrice 

ne cesse de décliner. Le 14 août, le Vicaire général 

du diocèse, Mgr Edmond Langevin (frère de 

l’évêque) lui administre le sacrement des malades. 

Le 16 août, recevant la visite de son médecin, elle 

lui demande si elle allait mourir ce jour-là. Celui-ci 

lui répondit : « Si vous passez la journée, vous ne 

passerez pas la nuit prochaine. ». Il ne savait mieux 

dire puisque Mère Marie-Élisabeth s’éteignit à 

minuit vingt minutes le mercredi 17 août 1881. Elle 

n’avait que 41 ans. 

 

Un long processus 

 

La biographie de Marie-

Élisabeth Turgeon dresse 

le portrait d’une femme à 

la santé fragile certes, 

mais à l’intelligence vive 

et au cœur sage et 

généreux. Son œuvre 

ayant su retenir 

l’attention de tous, la 

cause de sa canonisation 

possible s’ouvre au 

diocèse de Rimouski en 

novembre 1990. Le 

procès diocésain sur la 

renommée de sainteté et les vertus se tient du 7 au 

9 mars 1994 et les documents relatifs à cette cause 

sont envoyés à la Congrégation pour la cause des 

saints en mars 1999. L’étude approfondie de ces 

documents a conduit le Pape François à promulguer 

un décret reconnaissant la pratique héroïque des 

vertus chez Élisabeth Turgeon. 

 

Ces deux premières étapes franchies, il fallait que les 

autorités romaines reconnaissent que par 

l’intercession de Marie-Élisabeth Turgeon, une 

guérison miraculeuse était survenue. En novembre 

2013, les médecins mandatés pour examiner le 

dossier se prononcent favorablement si bien que le 

17 septembre dernier, le pape François signait un 

nouveau décret faisant de Mère Marie-Élisabeth une 

« bienheureuse » de l’Église. Notons que c’est un 

homme de Trois-Pistoles, M. Michel Boucher qui 

aurait miraculeusement échappé à la mort grâce à 

l’intercession d’Élisabeth Turgeon.  

 

Grande fête chez nos voisins 

 

Il va sans dire que la population du diocèse de 

Rimouski s’apprête à vivre dans la joie et la 

reconnaissance la cérémonie de béatification qui se 

déroulera en l’église Saint-Robert-Bellarmin le 

26 avril prochain. Selon le réseau TVA, on attend 

pour cette cérémonie quelque 3 000 personnes qui 

prendront place dans la nef et au sous-sol de l’église 

Saint-Robert. Pour sa part, le site de Radio-Canada 

laisse entendre que des gens pourront aussi être 

accueillis à la Maison mère des Sœurs de Notre-

Dame du Saint-Rosaire où des écrans géants 

assureront une diffusion de cette grandiose 

célébration présidée par le Cardinal Angelo Amato, 

délégué du pape pour l’occasion.  

 

Signalons qu’entre le moment de leur fondation et 

aujourd’hui, les Sœurs de Notre-Dame-du-Saint-

Rosaire ont été présentes dans 90 des 103 paroisses 

que comptait l’archidiocèse de Rimouski. Dans 

notre diocèse, la Congrégation fondée par Mère 

Marie-Élisabeth a été active dans quelques localités, 

notamment à Rivière-du-Loup, Kamouraska, Saint-

André, Saint-Pascal et Rivière-Bleue.  

 

Le cardinal Angelo Amato 

présidera la cérémonie 
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UN OUTIL POUR LA TRANSFORMATION DES BÂTIMENTS RELIGIEUX 
 

Le Diocèse de Sainte-Anne-de-la-Pocatière 

conjointement avec la MRC et le CLD du 

Kamouraska lançait, le 13 février dernier, un nouvel 

outil d'accompagnement sur la transformation de 

bâtiments religieux. Une centaine de personnes 

assistaient à ce lancement qui avait lieu en l’église 

de Saint-Alexandre. 

 

Le lancement de ce guide s'inscrit dans le cadre de la 

démarche de réflexion sur l’avenir des bâtiments 

religieux au Kamouraska initiée il y a un peu plus 

d’un an à Rivière-Ouelle lors du forum sur l'avenir 

des églises de la région. De plus, dans la continuité 

de ce forum régional, une activité de sensibilisation 

avait eu lieu à Sainte-Hélène en mai 2014 avec le 

visionnement du documentaire « Ne touchez pas à 

mon église ». Ce film témoigne notamment d’une 

démarche réussie pour la transformation de l’église 

de Saint-Camille en salle multifonctionnelle.  

 

Au Kamouraska, certaines fabriques ont déjà entamé 

le processus de réflexion et des comités ont été mis 

en place dans quelques municipalités. « Dans le 

processus de réflexion de l’avenir de nos bâtiments 

religieux, il est important de prendre le temps 

nécessaire pour bien préparer le projet et d’établir 

une bonne communication avec la population. » 

soulignait M. Yvon Soucy, préfet de la MRC de 

Kamouraska lors du lancement du guide. Il rappelait 

aussi l’importance d’aborder toute cette question 

avec « une vision régionale et non seulement avec 

une vision locale. »  

 

Pour sa part, l’évêque de Sainte-Anne, Mgr Yvon 

Joseph Moreau insistait sur les trois conditions 

essentielles à la réussite de tout projet de cette 

nature : le temps, la détermination et la 

collaboration. Il y a, disait Mgr Moreau, une certaine 

urgence d’agir compte tenu de la situation de 

plusieurs fabriques. Il faudra aussi faire preuve de 

détermination, en particulier chez ceux qui 

travailleront à la réalisation de ces projets de 

transformation « parce que les changements 

apportent toujours de la résistance sinon de 

l’opposition. » Enfin, la collaboration de tous est 

nécessaire si l’on veut réussir tout projet de 

transformation d’un bâtiment religieux.  

 

« Ce guide 

vise davan-

tage la 

réflexion 

quant à 

l'église, mais 

ce même 

processus 

s'applique 

pour les 

presbytères. 

Il n'est 

jamais 

simple d'entamer un projet de conversion d'une 

église. Si la communication est importante dans le 

succès de l’opération, la réussite réside aussi dans 

le respect que tous les partenaires doivent se porter 

les uns envers les autres. » mentionnait encore Mgr 

Moreau.  

 

L'outil d'accompagnement Transformation de 

bâtiments religieux a donc pour but de faciliter le 

travail de réflexion et d'élaboration de projets. Il 

présente ainsi, en 10 étapes de réalisation, des 

façons de procéder afin de réaliser des projets 

créatifs, audacieux et innovants. Chacune des étapes 

est accompagnée d’informations et de 

questionnements. Plusieurs annexes sont également 

disponibles et fort utiles lors des étapes de travail.  

 

Même s’il a été publié par les gens du Kamouraska, 

en collaboration avec le diocèse de Sainte-Anne, cet 

outil d’accompagnement sera surement utile à toutes 

les communautés désireuses de se lancer dans un 

De gauche à droite : Mgr Yvon Joseph 

Moreau, M. Yvon Soucy, préfet de la 

MRC de Kamouraska et M. Sylvain 

Thiboutot, directeur général du CLD du 

Kamouraska. 
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projet de transformation d’un bâtiment religieux. Le 

document est d’ailleurs disponible sur le site internet 

du diocèse à l’adresse suivante : http://diocese-ste-

anne.net/wp-

content/uploads/2015/02/transformation-batiment-

religieux.pdf 

 

Le comité de travail qui a coordonné et rédigé l'outil 

d'accompagnement Transformation de bâtiments 

religieux était constitué de Jeanne Maguire, agente 

de développement culturel à la MRC de 

Kamouraska, Me Yvan Thériault, économe 

diocésain, Marijo Couturier-Dubé, agente de 

développement rural au CLD du Kamouraska, 

Nancy Fortin, agente de développement à la 

Municipalité de Rivière-Ouelle, Julie-Christine 

Helas, agente de développement de Saint-Gabriel-

Lalemant et Raymond Chouinard, maire de la même 

municipalité.  

 

 « QUAND IL S'AGIT DES PETITS ENFANTS, 

ON NE PLAISANTE PAS! » 
 

Le 8 avril dernier, le pape 

François donnait, lors de son 

audience du mercredi, Place 

Saint-Pierre, une deuxième 

catéchèse sur la famille où il parlait surtout des 

enfants. C’est certainement une des catéchèses les 

plus fortes que le pape ait jamais prononcées. En 

voici un aperçu tiré de ZENIT. 

 

« Quand il s'agit des petits enfants, on ne plaisante pas! » 

 

C’est ainsi que s’est exclamé le pape François, sous 

une salve d’applaudissements. Il a invité les sociétés 

à un examen de conscience sur la façon de traiter les 

enfants. 

 

« Nous avons déjà parlé du grand don que sont les 

enfants. (…) Dans les pays riches, beaucoup 

d’enfants vivent des drames à cause de la crise de la 

famille, du vide éducatif et des conditions de vie 

parfois inhumaines. Mais aucun d’eux n’est 

abandonné du Père des Cieux. Aucune de leurs 

larmes n’est perdue. (…) Quand il s’agit des enfants 

qui viennent au monde, aucun sacrifice des adultes 

n’est trop grand pour qu’aucun d’eux ne puisse 

penser être une erreur, ne rien valoir. » 

 

Les enfants ne sont jamais « une erreur » 

 

Le pape dénonce le mal commis par les adultes : 

« Tous les enfants marginalisés, abandonnés, qui 

vivent dans la rue en mendiant et de toutes sortes 

d’expédients, sans école, sans soins médicaux, sont 

un cri qui monte jusqu’à Dieu et qui accuse le 

système que nous, les adultes, avons construit. » 

 

Une fois, Jésus a réprimandé ses disciples parce 

qu’ils éloignaient les enfants que leurs parents lui 

amenaient pour qu’il les bénisse. Le récit 

évangélique est émouvant : « Ensuite, on présenta 

des enfants à Jésus pour qu’il leur impose les mains 

en priant. Mais les disciples les écartèrent vivement. 

Jésus leur dit : " Laissez les enfants, ne les empêchez 

pas de venir à moi, car le royaume des Cieux est à 

ceux qui leur ressemblent. " Il leur imposa les mains, 

puis il partit de là. » (Mt 19, 13-15). Comme elle est 

belle, cette confiance des parents, et cette réponse de 

Jésus! 

 

« Comme je voudrais que cette page devienne 

l’histoire normale de tous les enfants! Il est vrai que, 

grâce à Dieu, les enfants qui ont de graves difficultés 

trouvent très souvent des parents extraordinaires, 

http://diocese-ste-anne.net/wp-content/uploads/2015/02/transformation-batiment-religieux.pdf
http://diocese-ste-anne.net/wp-content/uploads/2015/02/transformation-batiment-religieux.pdf
http://diocese-ste-anne.net/wp-content/uploads/2015/02/transformation-batiment-religieux.pdf
http://diocese-ste-anne.net/wp-content/uploads/2015/02/transformation-batiment-religieux.pdf
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prêts à tous les sacrifices et à toutes les générosités. 

Mais ces parents ne devraient pas être laissés seuls! 

Nous devrions accompagner leur fatigue, mais aussi 

leur offrir des moments de joie partagée et de gaîté 

insouciante, pour qu’ils ne soient pas pris 

uniquement par la routine des thérapies. » 

 

« Trop souvent, les effets de vies usées par un travail 

précaire et mal-payé, par des horaires insoutenables, 

par des transports inefficaces, rejaillissent sur les 

enfants… Mais les enfants paient aussi le prix 

d’unions immatures et de séparations 

irresponsables : ils sont les premières victimes; ils 

subissent les résultats de la culture des droits des 

sujets exacerbés, excessifs et ils en deviennent 

ensuite les enfants trop précoces. Souvent, ils 

absorbent des violences qu’ils ne sont pas en mesure 

d’éliminer et sous les yeux des grands ils sont 

contraints à s’habituer à la dégradation. » 

 

À notre époque aussi, comme dans le passé, l’Église 

met sa maternité au service des enfants et de leurs 

familles. Aux parents et aux enfants de notre monde 

elle apporte la bénédiction de Dieu, la tendresse 

maternelle, le reproche ferme et la désapprobation 

décisive. Avec les enfants, on ne plaisante pas! 

 

Imaginez ce que serait une société qui déciderait, 

une fois pour toutes, d’établir ce principe : « C’est 

vrai que nous ne sommes pas parfaits et que nous 

faisons beaucoup d’erreurs. Mais quand il s’agit des 

enfants qui viennent au monde, aucun sacrifice 

d’adultes ne sera jugé trop couteux ni trop grand 

pourvu que l’on évite qu’un enfant pense qu’il est 

une erreur, qu’il ne vaut rien et qu’il soit abandonné 

aux blessures de la vie et à la tyrannie des 

hommes ». Comme elle serait belle, cette société! Je 

dis qu’à une telle société, on pardonnerait beaucoup 

de ses innombrables erreurs. Vraiment beaucoup.  

 

Le Seigneur juge notre vie en écoutant ce que lui 

rapportent les anges des enfants, des anges qui 

« voient sans cesse la face de mon Père qui est aux 

cieux » (cf. Mt 18, 10). Demandons-nous toujours : 

que raconteront de nous à Dieu les anges de ces 

enfants? 

Pour la Pastorale familiale 

Jean-Yves Fortin, d.p. 

 

Pastorale familiale 

QU’EST-CE QUE LA MESSE DES JEUNES FAMILLES? 
 
C’est une messe qui a lieu le deuxième dimanche du mois 

dans l’une des sept paroisses de l’Unité Pastorale L’Islet-

Sud. Nous célébrons la Parole de Dieu avec eucharistie 

dans une salle, un gymnase, le chœur d’une église, une 

chapelle, une cabane à sucre et prévoyons même le faire à 

l’extérieur lorsque le beau temps sera venu. Peu importe 

le lieu, le Seigneur est avec nous. 

  

Cette célébration s’adresse à tous, que vous soyez grands-

parents, adultes avec ou sans enfants, adolescents. Elle se 

veut un lieu d’accueil pour les tout-petits sans le ressenti 

des opinions sur leurs rires, leurs joies, leurs jasettes, 

leurs pleurs… Dans bien des cas, de jeunes parents 

s’abstiennent de venir à l’église par « peur de déranger » 

parce qu’ils sont avec leurs enfants. Nous voulons donc 

leur offrir la chance de venir rencontrer Dieu.  

 

À la messe, les pleurs des enfants sont « l’homélie de 

Dieu, l’homélie de la vie », a déclaré le pape François… 

le 8 février dernier. Et il ajoute : « J’aime entendre pleurer 

les petits enfants, parce qu’ils sont une promesse de 

vie! ». 

 

Que les parents qui ne se sont jamais sentis coupables de 

déranger les fidèles quand leurs enfants pleurent pendant 

la messe lèvent le doigt… Pas de problème, cependant, 

pour le pape François : « Les pleurs des enfants sont la 

voix de Dieu : ne les faites pas sortir de l'église! », a-t-il 

déclaré le dimanche 14 décembre. « Les enfants pleurent, 

font du bruit, vont de-ci, de-là. Mais pourquoi se donner 

tant de mal quand un enfant pleure dans l'église et que 

l'on dit qu'il faut le faire sortir? Les pleurs d'un enfant 

sont la voix de Dieu : il ne faut pas les faire sortir de 

l'église. » 

 

Marie-Claude Chouinard 

Saint-Pamphile
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NOUVEAU MINISTÈRE 
 

À la demande de mon équipe pastorale, Mgr Yvon 

Joseph Moreau m'a nommée ministre extraordinaire 

du baptême pour les paroisses de mon Unité 

pastorale : Montmagny-Nord. C'est avec plaisir que 

j’ai accepté de rendre ce service à notre Église 

diocésaine.  

 

Je suis désignée ministre « extraordinaire » ce qui 

veut dire que je préside la célébration des baptêmes 

pour les petits enfants à l'occasion. Vous n’êtes pas 

sans savoir qu’il n’y a parfois pas de prêtres 

disponibles pour ce ministère et oui, il y a, 

heureusement, encore beaucoup de parents qui 

demandent le baptême pour leurs petits-enfants. 

 

Depuis l’automne dernier, j'ai célébré plusieurs 

baptêmes. Au début, certains parents ont été surpris 

d'apprendre ce changement durant leur préparation 

au baptême; que ce pourrait être une agente de 

pastorale qui baptiserait leur petit. Mais en prenant 

le temps de leur expliquer, il n'y a eu aucun 

problème. Comme je suis laïque, il y a un geste que 

je ne peux pas poser : imposer le saint chrême sur le 

front de l’enfant. Ce geste n'est pas indispensable 

pour le baptême et les femmes ne peuvent faire 

partie du clergé. Le chrétien ou la chrétienne pourra 

recevoir le saint chrême plus tard lors d’une autre 

étape de son initiation chrétienne : le sacrement de la 

confirmation.  

 

Cependant, les parents et l'assemblée acceptent bien 

que ce soit une femme qui exerce ce ministère. 

Plusieurs personnes m'ont félicitée; ils sont heureux 

de voir que la femme a une place au coeur de notre 

Église. 

 

On m’a demandé de donner cette information à la 

communauté afin de clarifier cette nouvelle 

responsabilité et de souligner mon implication 

récente dans ce ministère. Je veux exercer ce 

ministère en donnant le meilleur de moi-même. 

C’est le premier d'une possibilité de plusieurs autres 

pour une agente de pastorale. 

 

Johanne Prévost 

agente de pastorale 

Montmagny-Nord

  

 

 

En quelques mots 
 

DEUX SÉRIES DE VIDÉOS POUR APPRIVOISER LA BIBLE 
 

La Société catholique de la Bible (SOCABI) et 

l’Office de catéchèse du Québec (OCQ) ont profité 

de la semaine sainte pour nous proposer deux séries 

de vidéos pour découvrir le monde la Bible. 

 

La rédaction des évangiles 

 

Cette série de quatre vidéos « donne la parole » aux 

auteurs des évangiles selon Marc, Matthieu, Luc et 

Jean. Chacun présente son évangile en expliquant 

ses objectifs d’écriture, les thématiques abordées, à 

qui il s’adresse, qui est le Jésus qu’il présente, etc. 

Les acteurs incarnant les évangélistes sont Jean-

François Casabonne, Marcel Pomerlo, David Laurin 

et Claude Lemieux. Une idée originale et un 

scénario de Francine Robert, ces vidéos sont 

réalisées par Sébastien Doane.  

 

https://vimeo.com/118136017
https://vimeo.com/117388046
https://vimeo.com/117393855
https://vimeo.com/117401653
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Apprivoiser la Bible 

 

Fruit d’une 

collaboration 

entre l’OCQ, 

InterBible et 

SOCABI, la 

série 

Apprivoiser la 

Bible a pour 

objectif d’initier 

à la lecture de la Bible. Réalisée par Sébastien 

Doane et Mario Bard, cette série comprend cinq 

vidéos : Apprivoiser la Bible, La Bible parole de 

Dieu?, Proclamer aujourd’hui le sermon sur la 

Montagne, Symboles de bible, symbole de vie et La 

Bible en questions. 

 

Chaque vidéo de ces deux séries est enrichie de 

documents d’approfondissement pour accompagner 

les réflexions personnelles ou en groupe. On peut 

visionner les deux séries sur les sites de l’OCQ 

http://officedecatechese.qc.ca/quete_sens/capsules/index.

html et d’InterBible 

http://www.interbible.org/medias/index.html  

 

PRÉSIDENT DE LA MUTUELLE DES FABRIQUES DE QUÉBEC 
 

L’Économe du diocèse de Sainte-Anne, Me Yvan Thériault vient d’être élu président de 

l’Assemblée mutuelle des Fabriques de Québec pour un premier mandat d’un an, 

renouvelable… Il succède à cette fonction au P. François Boissonneault, S.M. qui occupait le 

poste depuis plusieurs années. La Mutuelle des fabriques de Québec tenait son assemblée 

générale annuelle le vendredi 13 mars dernier. C’est l’une des trois Assemblées mutuelle de 

fabrique, les autres étant à Montréal et à Gatineau.  

 

Notes de lecture 
 

LA TENDRESSE DE DIEU 
 

À plusieurs reprises, audiences et autres 

interventions, le pape François a rappelé la tendresse 

de Dieu. Ainsi au numéro 88 de l’exhortation 

apostolique « La joie de l’Évangile », on peut lire 

« Dans son incarnation le Fils de Dieu nous a invités 

à la révolution de la tendresse. » 

 

Un auteur a revisité la Bible pour y redécouvrir la 

tendresse de Dieu. Dans la collection « Ce que dit la 

Bible sur... » Patrick Laudet(1) nous présente les 

résultats d’une lecture attentive aux manifestations 

de la tendresse de Dieu, qui sont interpellations mais 

surtout attitudes, gestes, et présences silencieuses. 

 

La tendresse de Jésus, on peut la percevoir dans son 

regard. Ainsi en Marc (6, 48) alors que Jésus s’est 

retiré pour prier, ses disciples sont 

en mer. « Les voyant s’épuiser à 

ramer contre le vent, car le vent 

leur était contraire […] Il vient vers 

eux. » 

 

La tendresse de Jésus se manifeste 

aussi dans une présence silencieuse 

lorsqu’il reste au côté de la femme adultère, 

dessinant sur le sol (Jn 8, 6), (Jn 8, 8) alors que 

scribes et Pharisiens réclament sa lapidation. 

  

La tendresse de Jésus, ce sont ses déplacements à 

travers villes et villages qui montrent sa disponibilité 

aux rencontres. Il en est de même dans nos vies. Il 

sait s’arrêter lorsque l’on s’approche de Lui. Il l’a 

De profil, Mario Bard s'entretenant 

avec Sébastien Doane. 

https://vimeo.com/104716066
https://vimeo.com/106274238
https://vimeo.com/106274238
https://vimeo.com/104716068
https://vimeo.com/104716068
https://vimeo.com/109149069
https://vimeo.com/104716067
https://vimeo.com/104716067
http://officedecatechese.qc.ca/quete_sens/capsules/index.html
http://officedecatechese.qc.ca/quete_sens/capsules/index.html
http://www.interbible.org/medias/index.html
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fait pour une femme qui n’a touché que la frange de 

son manteau. (Mt 9, 20-22) 

 

La tendresse de Jésus, ce sont les larmes qu’il versa 

à la mort de Lazare. (Jn, 11-34) Pleurer sur... pleurer 

avec... c’est dire le partage de la souffrance. Paul 

Claudel l’a bien exprimé : « Dieu n’est pas venu 

supprimer la souffrance. Il n’est même pas venu 

l’expliquer, mais il est venu l’habiter de sa 

présence ». (Cité par Patrick Laudet, p.103.)  

 

Présente tout au long de la Bible, des artistes ont 

voulu témoigner de la tendresse de Dieu. L’auteur 

nous fait connaitre ces oeuvres d’art.  

 

L’auteur, diacre, termine en invitant à une pastorale 

de la tendresse nécessaire dans une société qui peine 

« à se débarrasser des images d’un Dieu juge 

impitoyable et implacable. » Dans la réalité 

d’aujourd’hui, difficile, pénible pour beaucoup de 

personnes, il entrevoit une vocation pour les 

membres de l’Église : témoins de la tendresse de 

Dieu. 

 

« Dans son incarnation, le Fils de Dieu nous a 

invités à la révolution de la tendresse. » Pape 

François. 

 

Nicole Paradis 

(1) Patrick Laudet, La tendresse, Bruyères-le-Châtel, Nouvelle Cité, 2015  

 

 

 

 

 

* Monsieur l’abbé Raymond Michaud, décédé à l’hôpital Notre-Dame de Fatima de La 

Pocatière le 9 avril à l’âge de 85 ans et 10 mois. Présidées par Mgr André Gaumond, 

archevêque émérite de Sherbrooke, les funérailles ont été célébrées en l’église de Saint-

Pascal le jeudi 16 avril suivies de l’inhumation au cimetière de Saint-André.  

 

 Né à Saint-André de Kamouraska le 27 mai 1929, l’abbé Michaud a fait ses études 

classiques au Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière et ses études théologiques au Grand 

Séminaire de Québec. Il fut ordonné prêtre à Saint-André le 21 juin 1954 par Mgr Bruno Desrochers. Dès lors, 

il est nommé prêtre-auxiliaire au Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière. De 1957 à 1959, il complète des 

études en Lettres à l’Université Laval avant d’entreprendre une année d’étude supplémentaire en Lettres 

contemporaines à l’Université de Paris et en Histoire de l’art, à l’École du Louvre. Il revient enseigner au 

Collège de Sainte-Anne avant d’être transféré au Cégep de La Pocatière en 1969. De 1976 à 1982, il est aussi 

désigné assistant à la paroisse de Rivière-Ouelle en plus d’assumer la responsabilité de la desserte estivale à la 

chapelle du Quai de Rivière-Ouelle.  

 

En 1982, il est nommé curé de la paroisse Saint-François-Xavier de Rivière-du-Loup où il demeurera jusqu’en 

l’année 2000. Cette année-là, il est nommé collaborateur à la paroisse de Saint-Pascal. Au moment de son 

décès, il occupait encore des fonctions de collaborateur au sein de l’équipe pastorale desservant l’Unité 

pastorale de Kamouraska-Est.  

 

* Madame Raymonde Beaulieu, épouse de feu Jean-Baptiste Hudon, décédée à La Pocatière le 19 février 2015 

à l’âge de 82 ans et 10 mois. Elle était la belle-sœur de monsieur l’abbé Odilon Hudon, curé de Saint-Patrice 

de Rivière-du-Loup. 

Sincères condoléances 



 
 

 

 

 

 

Spécialisation dans le livre religieux. 
Vente d’articles religieux (crucifix, plaques, cadres, 
chapelets, etc.). 
Disques compacts. 
Possibilité de commander livres et cahiers de 
catéchèse. 
Chèques-cadeaux disponibles. 
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